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LITTÉRATURE  
Le Châtelois Isaac 
Genoud a corédigé 
une édition critique 
d’un livre du siècle 
dernier. Page 7
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Une promenade hivernale 
au rythme 
des chiens de traîneau
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SPORTS Alexis 
Monney (photo), 
Caroline Ulrich et 
Thomas Kolly car-
tonnent en ce début 
de saison. Page 9
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PUBLICITÉ

SERVION La comédie 
musicale Hollywood est 
en passe de battre le 
record de fréquenta-
tion du Café-théâtre 
Barnabé. Page 5
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À TRAVERS L’OBJECTIF
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L’association Tendres pattes a accueilli sept enfants d’un foyer vaudois, peu avant Noël, leur proposant une balade  
en traîneau avec des chiens polaires. Reportage sur les plaines de Fiaugères où les bambins ont profité de leur cadeau 
de Noël dans un décor aux allures d’Alaska.  
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Simone Mayor évoque son parcours
La sculptrice Simone Mayor, établie à Maracon,  
revient sur son parcours. Dans sa vie, elle a toujours  
eu cette âme d’artiste. Dans sa carrière artistique,  
elle a constamment cherché à s’imprégner des  
sujets qui la touchent.  Page 12
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ACTIVITÉ FIAUGÈRES

Sept bambins d’un foyer vaudois ont bénéficié d’un cadeau  
de Noël original, en participant à une activité de chiens  
de traîneau. L’association Tendres pattes propose ses services  
sur les plaines de Fiaugères. Reportage.

Au loin, les hurlements des chiens 
résonnent comme ceux d’une meute 

de loups. Les enfants du foyer de Lully 
patientent en s’amusant sous un soleil 
radieux, dans la neige alors abondante 
sur les prairies de Fiaugères. En ce mer-
credi après-midi 22 décembre, la pluie 
n’avait pas encore effacé l’or blanc.

Difficile d’envisager de meilleures 
conditions, pour ce cadeau de Noël offert 
aux enfants du foyer appartenant à la 
fondation vaudoise Jeunesse & Familles 
(FJF). «Nous collaborons avec l’associa-
tion Rêves Suisse, qui finance l’activité 
du jour, se réjouit la directrice de la fon-
dation, Séverine Peccatus. Les sub-
ventions cantonales et fédé-
rales ne couvrent pas les 
activités extraordinaires. 
Notre souhait consiste à 
développer cet aspect et 
dans ce sens, nous 
sommes constamment à 
la recherche de soutiens 
financiers.» 

Après s’être équipés pour 
la neige, les sept enfants béné-
ficiaires – tous âgés de moins de 
six ans – ont écouté les conseils distillés 
par Angélique Oberson, fondatrice de 
l’association veveysanne Tendres pattes. 
«On aura le droit de les caresser?» de-
mande un garçon tout emmitouflé. «Les 

enfants savaient plus ou moins à quoi 
s’attendre, raconte Alexandra Henguely, 
la responsable du foyer. Nous leur avions 
montré une vidéo et des photos des 
chiens, afin qu’ils ne soient pas trop sur-
pris.»

Tremblant d’excitation
Impossible toutefois d’imaginer la 

puissance et l’excitation des chiens sans 
en être physiquement témoin. Angélique 
Oberson et sa collègue Véronique Bridot 
attellent trois traîneaux, avec trois  
ou six canidés par engin. Attachés, ces 
derniers trépignent d’impatience, trem-

blant de tous leurs membres.  
«Ils n’ont pas froid, rassure  

Véronique Bridot. Ils sont 
juste surexcités.» Emous-
tillés par l’idée d’aller se 
dépenser. 

Enfin, les enfants 
pren  nent place à l’inté-
rieur des traîneaux, ac-

compagnés par les éduca-
trices du foyer et encadrés 

par les deux spécialistes des 
canidés. La neige poudreuse s’en-

vole au passage du convoi, les chiens 
commencent le parcours en trombe. Les 
conductrices de traîneau gèrent la vitesse 
à l’aide du frein et tentent tantôt de moti-
ver leurs animaux moteurs, tantôt de cal-

mer leur ardeur. «Allez mes chiens, allez, 
allez!» s’époumone Véronique Bridot. 

Des allures d’Alaska
La sensation de glisse procure 

quelques frissons d’adrénaline, tandis 
que les enfants frissonnent, eux, de 
froid. Le blanc givré des sapins et le ciel 
glacial donnent à la sortie un aspect en-
core plus réaliste. On pourrait se croire 
en Alaska ou dans les tréfonds de la 
Scandinavie. «Certains enfants ont souf-
fert de la température, mais je ne pense 
pas me tromper en disant que le plaisir  
a pris le dessus», souffle Angélique  
Oberson. 

Une vingtaine de minutes plus tard, 
l’équipage au complet revient à son point 
de départ. Un tournus s’effectue et ceux 
qui ont patienté au chaud sortent affron-
ter le froid, grimpant avec impatience 
dans les traîneaux laissés vacants. Eux 
aussi réaliseront un tour dans les plaines 
de Fiaugères. «On espère qu’ils garde-
ront cette journée longtemps en souve-
nir et qu’ils seront fiers de l’expérience 
vécue», sourit leur directrice, Séverine 
Peccatus. 

Les bienfaits des chiens
De son côté, Angélique Oberson s’es-

time également ravie. La Veveysanne a 
fondé Tendres pattes en 2008 afin de 
développer la confiance en soi grâce au 
contact avec les chiens. «J’officiais en 
tant qu’éducatrice spécialisée pour les 
adolescents en grande difficulté sociale. 
J’avais cette volonté de promouvoir les 
activités avec les chiens et leurs bienfaits 
au sein des institutions pour enfants et 
adolescents en difficulté. 

Ces activités permettent également 
aux plus jeunes d’apprendre le respect et 
la connaissance de la nature et des ani-
maux.» La résidente de Fiaugères offre 

l’entier de son temps à son association, 
sans en retirer de salaire pour autant. 
«Les revenus permettent de couvrir les 
frais liés aux chiens.» Jonas Ruffieux
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«Certains  
enfants ont souffert  

de la température, mais je 
ne pense pas me tromper 

en disant que le plaisir  
a pris le dessus»

Angélique Oberson

Dans le traîneau de tête, deux enfants avaient pris place, devant  une éducatrice. 
Derrière, Véronique Bridot gère la manœuvre et régule la vitesse à l’aide du frein disposé
entre les deux lattes de l’embarcation. PHOTOS LE MESSAGER 

Un après-midi 
en mode Alaska 

«Notre but consiste à protéger et à aider  
ces enfants à grandir»
Avec l’activité autour des chiens de traîneau, à Fiaugères, les enfants du foyer de Lully – géré par la 
FJF, une fondation privée d’utilité publique – ont bénéficié d’un «chouette» cadeau, à quelques jours 
de Noël. Sept des neuf bambins recueillis dans le village vaudois étaient présents. «Notre fondation 
compte huit foyers. Celui de Lully accueille les plus petits, jusqu’à six ans, explique la directrice, 
Séverine Peccatus. Il s’agit d’enfants qui nous sont adressés par les autorités judiciaires via la 
Direction générale de l’enfance et de la jeunesse.»
Active dans le canton de Vaud, la fondation intervient auprès de quelque 650 familles. «Un chiffre  
en hausse, s’inquiète Alexandra Henguely, responsable du foyer de Lully. Les enfants sont placés 
chez nous à la suite de situations familiales difficiles ou quand leurs parents traversent de grandes 
difficultés personnelles.» Puis de conclure: «Notre but consiste à protéger et à aider ces enfants  
à grandir, à devenir des adultes le plus équilibré possible.» JR


